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Cher lecteurs,
Au nom de tous mes 
collègues, je vous présente 
mes meilleurs vœux de 

bonheur, de santé et de réussite pour cette 
nouvelle année.

Comme tous les secteurs, la viticulture 
d’appellation d’origine fait face à de 
nombreux challenges dans un contexte 
qui est particulièrement difficile. La guerre 
en Europe et la poursuite des effets de 
la crise Covid entraînent une flambée 
des prix qui pèse sur nos activités avec 

un renchérissement des coûts de 
production et un impact négatif 

sur le commerce international.    
Les événements climatiques se 
multiplient ; en quelques minutes 
parfois, nos vignes sont décimées 
et le fruit du travail des vignerons 
détruit. Pour autant, les producteurs 
de vin d’appellation d’origine ne 

baissent pas les bras. Ils continuent à se 
battre pour  offrir des produits de qualité, 
fondés sur la tradition, le savoir-faire et 
l’innovation. Ils investissent fortement 
dans des techniques et des méthodes 
visant à mieux protéger l’environnement et 
le climat, soucieux de préserver ce qui leur 
tient le plus à cœur, leur terroir, cette terre 
avec ses caractéristiques spécifiques 
qui leur permet de produire cette grande 
palette de vins européens d’appellation 
d’origine de qualité. Ils sont fiers de la 
contribution essentielle qu’ils apportent 
sur leurs territoires respectifs, conscients 
que leur activité est indispensable au 
développement socio-économique de 
leurs régions. Ces vins créent de nombreux 
emplois, façonnent les territoires, attirent 
les touristes et font la promotion de la 
richesse culturelle et gastronomique de 
l’UE à travers la planète.

Si ce succès se fonde tout d’abord sur les 
viticulteurs, il est soutenu par un cadre 
réglementaire européen qui a permis à 
la viticulture de l’UE de se développer. 
Les politiques mises en place au niveau 
européen ces dernières décennies ont 
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permis à la filière de s’épanouir, de maintenir sa 
compétitivité et d’investir, que ce soit la libre-
circulation au sein du marché intérieur, la PAC 
ou la négociation d’accords de libre-échange. 
Cette approche européenne basée sur une 
vision à moyen/long terme et tenant compte des 
spécificités du secteur vin a fait ses preuves, c’est 
un succès.

La Commission européenne doit présenter cette 
année des propositions législatives importantes 
sur la promotion des produits agricoles, 
l’étiquetage des denrées alimentaires ou encore la 
durabilité des systèmes alimentaires. Ces sujets 
sont stratégiques pour les vins d’appellation 
d’origine car nous souhaitons pouvoir disposer 
d’un cadre réglementaire clair pour répondre 
aux enjeux de durabilité économique, sociale et 
environnementale. Il est essentiel de maintenir 
un cap et de donner aux opérateurs le temps de 
mettre en œuvre les règlementations récemment 
adoptées. Je pense en particulier à la dernière 
réforme de la PAC qui définit un cadre précis 
pour l’étiquetage des ingrédients et de la valeur 
nutritionnelle pour les vins. Ces dispositions 
entreront en vigueur le 8 décembre 2023. Les 
viticulteurs se préparent à cette mise en œuvre 
et ne comprendraient pas que la Commission 
européenne tente de revenir sur des règles 
établies que viennent d’établir les co-législateurs.

La viticulture d’appellation d’origine regrette la 
stigmatisation du vin. On ne peut pas accepter de 
voir se développer une approche radicale telle que 
celle choisie par l’Irlande et que la Commission 
européenne n’a pas combattu, celle qui vise à 
traiter les vins comme le tabac. Il faut absolument 
lutter contre la consommation excessive d’alcool. 
Pour cela, les autorités publiques, la filière et la 
société civile doivent investir davantage dans la 
communication sur les repères de consommation 
car les vins ont toute leur place dans le cadre 
d’un mode de vie sain et d’un régime alimentaire 
diversifié et équilibré.

Je vous souhaite une excellente lecture.

Bernard Farges
Président d’EFOW
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Comment a évolué la consommation de 
vin dans l’Union européenne ces dernières 
décennies? Comment se caractérise-t-
elle aujourd’hui ?
 
C’est une vaste question. 
Pour synthétiser, la con-
sommation a globale-
ment diminué dans les 
pays historiquement pro-
ducteurs et a quelque peu 
augmenté dans les pays 
historiquement non-pro-
ducteurs. Prenons deux 
exemples canoniques : on 
consomme moins de vin 
par habitant en France, 
c’est l’inverse en Belgique. 
Quand les courbes vont-
elles se croiser ? Il est 
toujours difficile de jouer 
à Nostradamus, sans 
doute dans la décennie 
qui vient. Pour continuer 
avec ces deux pays, on 
trouve une tendance in-
verse concernant la bière.
 
Cette diminution dans 
les pays producteurs 
est due à plusieurs 
facteurs, notamment des 
impératifs de santé, des 
règles de conduites automobiles et, plus 
globalement, d’un changement de statut du 
vin, que j’aborde souvent dans mes ouvrages.1

 
Le vin n’est plus la boisson totem décrite par 
Barthes au mitan des années cinquante. Le 
vin n’est plus un acte collectif contraignant, 
certainement pas dans les métropoles 
(il peut le rester dans les régions de 
production). Le vin a été dénormalisé, il ne va 
plus de soi. Le nombre de consommateurs 

1    Notamment « Pourquoi boit-on du vin ? »  (Dunod, 2e 
édition 2022 ) et les « Tribulations œnologiques du professeur 
Bucella» (Flammarion, 2022).	

réguliers est devenu une petite proportion 
de la population globale. Une part non-
négligeable de celle-ci ne souhaite jamais 
boire de vin. Le consommateur est un poly-

consommateur, il ne boit 
pas forcément à tous les 
repas, pas forcément du 
vin, parfois de la bière ou 
de l’eau, voire des sodas. 
Les nolo (low alcool, 
no alcool) montent en 
puissance... 
 
Existe-t-il une corréla-
tion directe entre con-
sommation de vin et 
cancer ? Que disent les 
dernières études sci-
entifiques à cet égard ?
 
Ce sont des débats sur 
des sables mouvants. 
J’ai vu des études 
toutes récentes préten-
dant que le lien n’était 
pas aussi évident. 
D’autres le mettent en 
avant. 
 
La dernière méta-étude 
Global Burden Disease 
publiée par le Lancet en 
20222 semble indiquer 

qu’un verre de vin quotidien aurait des ef-
fets bénéfiques. La revue médicale nuance 
ses précédentes alertes en indiquant que 
de petites quantités d’alcool pourraient 
réduire le risque de certains problèmes 
de santé, mais augmenter le risque d’au-
tres, ce qui suggère que le risque global 
dépend, en partie, des taux de maladies de 
fond, qui varient selon la région, le sexe et 
surtout l’âge du consommateur. En gros, en 
consommant du vin à un âge plus avancé, 

2  Population-level risks of alcohol consumption by amount, 
geography, age, sex, and year: a systematic analysis for the 
Global Burden of Disease Study 2020 - The Lancet	

Interview

Professeur Fabrizio Bucella
Université Libre de Bruxelles

@
Félix Francotte - Flam

m
arion

Professeur Fabrizio Bucella

https://www.thelancet.com/article/S0140-6736(22)00847-9/fulltext
https://www.thelancet.com/article/S0140-6736(22)00847-9/fulltext
https://www.thelancet.com/article/S0140-6736(22)00847-9/fulltext
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l’étude avance 40 ans, les effets bénéfiques 
prennent le pas sur les effets néfastes.

Si de petites quantités quotidiennes de vin 
sont protectrices vis-à-vis de certaines mal-
adies, alors que des grandes quantités sont 
dangereuses pour la santé, la courbe du ris-
que relatif commence par décroître (moins 
de risque à petite dose) avant de croître 
(grand risques pour forte dose). Les spécial-
istes nomment cet effet la courbe en J du ris-
que relatif (J-shape curve). Le risque relatif 
diminue comme au début du J, pour un verre 
ou un demi-verre quotidien, puis remonte 
pour une consommation plus importante. 
Après, on trouvera des scientifiques pour af-
firmer que la courbe en J elle-même est une 
supercherie intellectuelle.
 
En vérité, le débat n’est pas là. On ne boit 
pas pour soigner une maladie. Le vin ne 
participe plus à la pharmacopée comme 
à l’époque d’Hippocrate, puis de Galien ou 
encore de Fagon à la cour du roi-soleil. On 
ne boit pas non plus pour diminuer le risque 
d’attraper telle ou telle affection. Si on boit, 
c’est pour son plaisir. 
 
Quels messages de consommation faudrait-
il communiquer aux citoyens européens ?
 
Je suis toujours circonspect sur les mes-
sages qui viennent des producteurs eux-
mêmes. De toute façon, on pourra toujours 
dire que ce fameux message était ceci ou 
cela. Prenez l’exemple du “consommer avec 

modération”. On m’a expliqué que ce slo-
gan était pervers car il disait “consommer”, 
certes avec modération, mais qu’il était un 
exorde à consommer.
 
Le vin est un psychotrope légal. C’est une 
constatation.
 
En France, avec la loi Évin, on ne peut pas 
associer, dans une publicité, la consomma-
tion de vin à un moment de convivialité. En 
Belgique, c’est l’inverse : on trouverait in-
congru de ne pas montrer l’acte collectif et 
de partage que constitue le vin. Boire seul, 
c’est mal. On est quand même dans une 
époque sacrément moralisatrice.
 
À partir du 8 décembre 2023, les étiquettes 
de vin indiqueront les calories, le sucre rés-
iduel et les ingrédients. C’est une bonne 
chose d’informer le consommateur, on au-
rait peut-être pu y venir plus tôt. En ayant 
résisté si longtemps, la filière a pu laisser 
planer l’idée qu’elle aurait eu quelque chose 
à cacher, alors qu’elle était attentive à ne pas 
compliquer les échanges transfrontaliers.
 
Ici c’est le scientifique qui parle. Une chose 
est d’informer, une autre de sermonner. Ne 
pourrait-on pas faire le pari de l’intelligence 
et considérer que le citoyen européen est à 
même de juger s’il souhaite ou non prendre 
un verre de vin ? 

Professeur Fabrizio Bucella

PRESENTATION
 
Fabrizio Bucella est docteur en physique et professeur des universités à 
l’Université libre de Bruxelles. Il y enseigne les mathématiques de l’incertitude 
et les lois de la logique et du hasard. Sommelier et zythologue, il professe le vin 
et la bière dans plusieurs universités et grandes écoles française, notamment 
à l’université de Bordeaux, université de Reims-Champagne Ardenne, Kedge 
Business School et Sciences Po Lille. 
À Bruxelles, il dirige l’école d’œnologie Inter Wine & Dine. Il tient une chronique 
pour Le Point (« Le prof en liberté »). Les auditeurs belges le trouvent chaque 
mois à la radio sur La Première (RTBF) dans l’émission « Bientôt à table ! » de 
Sophie Moens.
Il a publié de nombreux ouvrages sur le vin dont « Pourquoi boit-on du vin ? » 
(Dunod) et les «Tribulations oenologiques du professeur Bucella»  (Flammarion).
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M. Sandro Sartor
Président Wine in Moderation

Quelle est la raison d’être de Wine in 
Moderation et quelles sont vos missions ?

Wine in Moderation s’efforce d’inspirer une 
culture durable du vin. Notre mission, en tant 
que programme de responsabilité sociale 
du secteur vitivinicole, est double : fournir 
aux professionnels du vin les informations 
et les outils nécessaires pour présenter le 
vin de manière responsable, et inspirer les 
consommateurs à profiter pleinement du vin 
et de sa culture de manière saine, équilibrée 
et conviviale.

Quelles actions avez-vous entreprises au 
cours de cette dernière décennie ?

Dès le début, Wine in Moderation a 
travaillé très dur pour transmettre une 
culture positive du vin à travers trois 
lignes d’action principales : l’éducation 
des professionnels, l’autorégulation et la 
communication. Il est important de noter 
que toutes les informations publiées 
et partagées par Wine in Moderation 
sont basées sur les dernières données 
scientifiques disponibles. Des centaines 

de campagnes ont été développées 
dans le monde entier, des milliers de 

professionnels ont été formés pour 
encourager une consommation 
responsable du vin et le secteur 
s’est engagé à suivre les normes de 
communication sur le vin, notre code 
d’autorégulation, qui a également été 
récemment mis à jour pour refléter les 
changements constants des canaux 
de communication d’aujourd’hui. 
Nous vous invitons chaleureusement 
à nous suivre sur les médias sociaux, 
à consulter notre site web et à vous 
inscrire à notre newsletter pour 
suivre nos dernières actualités.

Pourriez-vous nous faire part des 
résultats de vos campagnes ?

Les campagnes d’information développées 
dans le monde entier dans le cadre du 
programme “Wine in Moderation” ont été 
essentielles pour aider les consommateurs 
à faire des choix responsables et modérés 
en matière de consommation de vin, et 
nous espérons qu’elles ont également 
permis de réduire l’usage nocif de l’alcool. 
Il est toujours très intéressant de constater 
une augmentation du nombre de visites 
sur notre site web autour des fêtes de Noël 
et après les festivités du Nouvel An. En ce 
qui concerne le nombre d’impressions de 
nos campagnes, nous sommes toujours 
ravis de voir les millions de personnes qui 
sont touchées par nos différents canaux 
et supports, efforts sur lesquels nous 
continuerons à nous concentrer dans 
les années à venir, car la nécessité d’un 
message prônant la modération en général 
est plus que jamais nécessaire en ces 
temps instables.

Interview M. Sandro Sartor
Président Wine in Moderation

https://www.wineinmoderation.eu/
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Ce ne sont là que quelques exemples du grand nombre de campagnes organisées par les 
membres de Wine in Moderation dans le monde entier :

PRESENTATION
 

Wine in Moderation incarne le programme de responsabilité sociétale du 
secteur vin, en proposant aux professionnels du vin des informations et des 
outils pour un service du vin responsable, et en incitant les consommateurs à 
avoir une relation responsable au vin et à sa culture, dans un esprit de partage. 
Toutes nos informations sont basées sur les recherches scientifiques les 
plus récentes. La science joue un rôle important dans le programme Wine in 
Moderation depuis le tout début. Pour plus d’informations sur les dernières 
recherches scientifiques sur le vin, la santé et les aspects sociaux, visitez le 
site Web du Wine Information Council.

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/cantine-aperte-2022-the-italian-wine-
tourism-movement-brings-wine-in-moderation-to-italian-wine-lovers

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/if-you-drink-don-t-drive-acibev-back-
at-essencia-do-vinho-with-a-driving-simulator

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/asovinos-brings-the-wine-in-
moderation-message-to-maridaje-gastronomy-and-wine-fair

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/aevp-launches-a-wide-wine-in-
moderation-campaign-throughout-different-media-in-portugal

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/vin-socit-launches-information-
campaign-on-the-art-of-spitting

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/vyno-dienos-offers-a-responsible-wine-
experience

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/online-wine-in-moderation-campaign-
for-wim

•	 https://www.wineinmoderation.eu/news/campaign-quien-sabe-beber-sabe-vivir-
in-its-3rd-year

        M. Sandro Sartor

								          

https://www.wineinformationcouncil.eu/
https://www.wineinmoderation.eu/news/cantine-aperte-2022-the-italian-wine-tourism-movement-brings-wine-in-moderation-to-italian-wine-lovers
https://www.wineinmoderation.eu/news/cantine-aperte-2022-the-italian-wine-tourism-movement-brings-wine-in-moderation-to-italian-wine-lovers
https://www.wineinmoderation.eu/news/if-you-drink-don-t-drive-acibev-back-at-essencia-do-vinho-with-a-driving-simulator
https://www.wineinmoderation.eu/news/if-you-drink-don-t-drive-acibev-back-at-essencia-do-vinho-with-a-driving-simulator
https://www.wineinmoderation.eu/news/asovinos-brings-the-wine-in-moderation-message-to-maridaje-gastronomy-and-wine-fair
https://www.wineinmoderation.eu/news/asovinos-brings-the-wine-in-moderation-message-to-maridaje-gastronomy-and-wine-fair
https://www.wineinmoderation.eu/news/aevp-launches-a-wide-wine-in-moderation-campaign-throughout-different-media-in-portugal
https://www.wineinmoderation.eu/news/aevp-launches-a-wide-wine-in-moderation-campaign-throughout-different-media-in-portugal
https://www.wineinmoderation.eu/news/vin-socit-launches-information-campaign-on-the-art-of-spitting
https://www.wineinmoderation.eu/news/vin-socit-launches-information-campaign-on-the-art-of-spitting
https://www.wineinmoderation.eu/news/vyno-dienos-offers-a-responsible-wine-experience
https://www.wineinmoderation.eu/news/vyno-dienos-offers-a-responsible-wine-experience
https://www.wineinmoderation.eu/news/online-wine-in-moderation-campaign-for-wim
https://www.wineinmoderation.eu/news/online-wine-in-moderation-campaign-for-wim
https://www.wineinmoderation.eu/news/campaign-quien-sabe-beber-sabe-vivir-in-its-3rd-year
https://www.wineinmoderation.eu/news/campaign-quien-sabe-beber-sabe-vivir-in-its-3rd-year
https://www.wineinmoderation.eu/
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Pouvez-vous nous présenter votre 
domaine et les vins que vous produisez ?

Fefiñanes est une cave familiale centenaire, 
située dans le palais Fefiñanes, déclaré “Bien 
de Interés Cultural”1 (le plus haut niveau 
de protection du patrimoine en Espagne) et 
située dans la ville de Cambados, dans la 
province de Pontevedra (Galice). Notre cave 
est enregistrée dans l’appellation d’origine 
protégée Rías Baixas. Nous produisons du 
vin blanc avec la variété Albariño, typique 
de cette AOP et, dans notre cas, obtenue 
auprès de petits vignerons de Cambados, 
dans la sous-zone de la vallée de Salnés. 
Notre production annuelle moyenne est de 
200 000 bouteilles.

Quels sont vos principaux marchés 
et comment commercialisez-vous 
vos vins ?

50% de nos vins sont destinés 
au marché espagnol et les 
50% restants aux marchés 
internationaux. En dehors de 
l’Espagne, nous vendons dans 22 

pays, les destinations les plus 
importantes étant les États-
Unis et le Royaume-Uni. Dans 
l’Union européenne, nous 
vendons nos vins en Irlande, 
aux Pays-Bas, au Danemark, 
en Belgique, en Allemagne, 
en Pologne, en Italie et en 
Suède. En Espagne, nous 
vendons principalement 
par l’intermédiaire de 
distributeurs indépendants, 
de préférence sur le marché 
HORECA (hôtels, restaurants 
et catering).

1  Definición de bienes culturales protegidos | 
Ministerio de Cultura y Deporte

Fournissez-vous actuellement des 
informations nutritionnelles et sur les 
ingrédients aux consommateurs ?

Non, nos étiquettes contiennent les 
mentions obligatoires conformément au 
cadre juridique européen en vigueur.

Cela sera obligatoire à partir du 8 
décembre 2023, comment envisagez-vous 
de communiquer ces informations ?

Nous nous préparons à appliquer les 
dispositions relatives à l’étiquetage 
nutritionnel et des ingrédients dans le 
secteur vitivinicole qui entreront en vigueur 
à cette date. Nous le ferons en cherchant à 
modifier le moins possible nos étiquettes 

et à mettre en œuvre ces dispositions de la 
manière la plus efficace et la plus moderne 
possible, ce qui implique, selon nous, l’ajout 
d’un moyen électronique sur l’emballage 
pour permettre aux consommateurs 

M. Juan Gil de Araujo González de Careaga
Bodega Palacio de Fefiñanes et président de l’appellation 
Rías Baixas

Interview M. Juan Gil de Araujo
González de Careaga
Président de l’appellation Rías Baixas

https://www.fefinanes.com/es/
https://www.culturaydeporte.gob.es/cultura/patrimonio/bienes-culturales-protegidos/definicion.html
https://www.culturaydeporte.gob.es/cultura/patrimonio/bienes-culturales-protegidos/definicion.html
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d’accéder aux informations nutritionnelles 
et aux ingrédients dont la dématérialisation 
est autorisée. Aujourd’hui, la société est 
parfaitement familiarisée avec l’utilisation 
des appareils mobiles et l’accès aux 
informations en ligne. En outre, nous 
pensons que ces informations peuvent être 
mieux affichées et transmises, du point de 
vue de l’efficacité de la communication, en 
ligne, dans des formats moins contraignants 
et plus clairs que sur l’étiquette physique.

Quelles sont les implications de cette 
nouvelle approche ?

Il faut savoir que notre cave possède 4 
étiquettes différentes, apposées sur les 
200 000 bouteilles que nous vendons 
en moyenne par an. Ainsi, les nouvelles 
obligations en matière d’étiquetage 
entraîneront de nouvelles tâches liées 
à la mesure et à l’indication des valeurs 
nutritionnelles, des ajustements dans 
la logistique, ainsi que la gestion des 
supports électroniques qui permettent 
d’accéder aux informations en ligne. 
Cela entraînera une augmentation des 
coûts, qui seraient encore plus élevés 
si toutes les indications obligatoires 
devaient être incluses sur l’étiquette de 
nos bouteilles, car cela entraînerait une 
plus grande complexité logistique, avec 
la nécessité de nombreuses traductions 

pour adapter les étiquettes aux différents 
marchés et la multiplication d’étiquettes 
différentes. Cela dit, le cadre juridique 
qui entrera en vigueur en décembre est 
adapté aux besoins des opérateurs et des 
consommateurs. À cet égard, notre cave 
travaille déjà sur la manière de faire face 
à ces nouvelles exigences légales. Nous 
analysons les différentes alternatives sur 
le marché, et nous prendrons la décision 
en temps voulu pour mettre en œuvre les 
changements nécessaires. 

Dans l’ensemble, nous espérons qu’il n’y 
aura pas d’autres modifications du cadre 
juridique à court ou moyen terme, car les 
nouvelles exigences légales qui entreront 
en vigueur en décembre constituent 
une avancée qui, selon nous, répond 
aux attentes des consommateurs et 
est également adaptée aux besoins des 
opérateurs de notre secteur. Nous avons 
besoin de stabilité réglementaire pour 
exercer au mieux notre activité.

M. Juan Gil de Araujo González de Careaga

www.fefinanes.com

“Because origin matters”
EFOW est une association basée à Bruxelles qui représente les vins avec appellation d’origine et/ou 

indication géographique auprès de l’Union européenne. EFOW est la voix des vins européens d’origine auprès 

des institutions européennes et internationales; elle milite pour une meilleure protection et promotion des 

vins d’origine tant au sein de l’UE qu’à travers le monde.

Les  membres d’EFOW sont les associations nationales en charge des vins d’origine en Espagne (CECRV), 

en France (CNAOC), en Italie (FEDERDOC) et au Portugal (IVDP).

www.efow.eu
FÉDÉRATION EUROPÉENNE DES VINS D’ORIGINE

18 Place Ambiorix | B-1000 Bruxelles  | T +32 2 733 50 60  | info@efow.eu
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